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Édito 

     Le 24 juin 2026, le Venezuela a été frappé par un double séisme de magnitude 7,2 puis 7,5, 

faisant rapidement la une de la presse internationale. 

Nous avons immédiatement pris contact avec notre ami Samuel BRAVO, avec qui nous avons eu le 

plaisir de coopérer par le passé et que nous avons accueilli à plusieurs reprises ces dernières années 

à l’occasion de conférences. 

Face à l’ampleur de la catastrophe (plus de 6500 morts et des milliers de personnes portées dispa-

rues) et à la situation dramatique de la population sur place, nous avons décidé de lancer un appel 

aux dons. Grâce à votre générosité, nous avons pu collecter la somme de  5 500 euros : une magnifique preuve de solidari-

té ! 

Nous avons envoyé cette somme en plusieurs fois, en raison notamment des difficultés rencontrées par Samuel pour retirer 

l’argent sur place. Chaque semaine, il nous a tenus informés de l’avancée des secours et de l’utilisation des fonds, per-

mettant ainsi de suivre concrètement les actions menées auprès des populations touchées. 

Dans ce Noticias spécial Venezuela, nous souhaitons partager avec vous un résumé des actions réalisées sur place par Sa-

muel et son équipe de bénévoles, ainsi qu’un point sur la situation actuelle du pays. 

  Un immense merci à toutes et à tous pour votre générosité et votre solidarité ! 

               Caroline 

Merci de montrer, encore et encore, que lorsque la douleur 

frappe à la porte de n'importe quel pays, de n'importe quelle 

famille ou de n'importe quel c ur, tu es capable de donner le 

meilleur de toi-même. 

Merci pour chaque main qui sauve, pour chaque câlin qui 

soutient, pour chaque médecin, infirmier, volontaire, pom-

pier, policier, coopérant et voisin anonyme qui décide que la 

souffrance d'un autre lui importe aussi. 

Merci pour chaque personne qui donne, qui partage, qui 

écoute, qui cuisine pour ceux qui ont tout perdu, qui ouvre les 

portes de sa maison, qui envoie un message d'espoir ou sim-

plement prend quelques minutes de silence pour prier pour 

ceux qui traversent l'obscurité. 

Tu es bien plus merveilleux que tu ne le crois toi-même. 

Même si parfois il semble que le monde est brisé, il apparaît 

toujours un courant invisible d'amour qui le soutient. Et ce 

courant, c'est toi. Nous sommes tous ce courant quand nous 

nous rappelons qu'il n'y a pas de frontières pour le cœur. 

Cela m'émeut de voir que, quand un frère tombe, des milliers 

de personnes se précipitent pour le relever. Que lorsqu’une 

mère pleure, d’autres mères pleurent avec elle. Que lors-

qu’une ville souffre, la planète entière ressent l’élan d’aider. 

Cela parle de notre véritable nature. Nous sommes l’amour 

qui travaille en silence. Aujourd’hui, je veux t’honorer. Hono-

rer ta capacité d’aimer même lorsque tu es fatigué, ton cou-

rage pour continuer à croire en la bonté, cette étincelle divine 

qui vit en toi et qui apparaît précisément quand elle est le 

plus nécessaire. Que nous n’oublions jamais que nous 

sommes tous une seule famille. Que la douleur de l’un nous 

appartient à tous et que la joie partagée guérit aussi. Conti-

nuons à être lumière pour ceux qui l’ont perdue. Continuons à 

soutenir nos frères quand la vie les met à genoux. Continuons 

à montrer que l’amour est bien plus fort que la peur. Tant 

qu’il y aura un seul être humain prêt à tendre la main à un 

autre, l’espoir restera vivant. 

                 Et moi, aujourd’hui, je crois profondément en toi  et 

en l’humanité. 

Un témoignage anonyme de reconnaissance 

 

Un concert classique de solidarité en faveur du Venezuela sera offert par Monique Bardon-Malod, professeure de harpe au 
Conservatoire de Troyes, accompagnée de son fils Théo Malod, hautboïste dimanche 4 octobre à 16h30, à la chapelle Saint-
Bruno à Troyes. INCA se réjouit de ce projet musical et caritatif à propos duquel nous communiquerons très prochainement. 

http://www.inca-asso.fr/
http://inca-asso.fr/
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Samuel BRAVO habite à Caracas, plus pré-

cisément dans la localité de La Pastora 
(environ 100 000 habitants), située dans la 
municipalité de Libertador. Durement touché 
par le double séisme, le quartier a, fort heu-
reusement, été épargné par les pertes hu-
maines, mais les dégâts matériels sont impor-
tants. 
 

C’est donc tout naturellement que Samuel a choisi d’organiser les 
premières aides sur place. « Face à la confusion de la situation, du 
chaos généralisé et du désordre le plus absolu de la réponse offi-
cielle au désastre, nous avons concentré nos premières donations 
vers des institutions religieuses, un refuge et un centre de collecte, 
auxquels nous avons remis matelas, couvertures, ainsi que des pro-
duits alimentaires de première nécessité : farine de maïs, riz, pâtes, 
sardines, thon, biscuits, gélatine et lait. Et quelques produits d’hy-
giène, notamment du savon. Ce n’est qu’après une semaine envi-
ron que nous avons personnalisé nos donations, sur notre localité 
d’une part (à Diego de Losada, autre quartier de La Pastora) et sur 
deux autres secteurs : El Junquito (région montagneuse très affec-
tée par les séismes) et Caraballeda, une localité sur le littoral. 
 
Sur le plan médical, les dons d’INCA ont permis également de cons-
tituer des stocks de médicaments essentiels pour répondre aux 
besoins des personnes qui n’ont plus un accès normal aux soins. 
Parmi les médicaments distribués figurent notamment de l’amlodi-
pine, de l’acétaminophène, de l’ibuprofène, du losartan, du diclofé-
nac, de la vitamine C et de la loratadine». 
 

Aider à reconstruire 
Par la suite, une partie des dons fut consacrée à la reconstruction 
des maisons qui peuvent encore être réparées. Du ciment, du sable, 
des pelles et d’autres matériaux de base sont ainsi achetés afin de 
permettre aux familles de consolider ou de remettre en état leurs 
logements. 
La situation reste cependant très précaire. Des dizaines de familles 
vivent encore sous des tentes, sans savoir combien de temps cette 
situation va durer. Beaucoup refusent pourtant de rejoindre les 
refuges officiels. La raison est simple : elles craignent que leurs ap-
partements, laissés vacants, ne soient cambriolés.  
Samuel évoque dans l’un de ces nombreux sms qu’il est nécessaire 
de constituer un réseau citoyen pour le droit à un logement digne.  
 

Redonner aux enfants un espace pour s’exprimer 
Pour les enfants touchés par le séisme et brutalement éloignés de 
leur environnement habituel, l’aide ne se limite pas aux besoins 
matériels. Des activités sont également organisées afin de leur offrir 
un espace d’expression, de créativité et de répit. 
« Ma sœur Inès, violoniste à l’Orchestre symphonique de Caracas, 
réalise des activités musicales avec un groupe d’enfants recueillis 
par une institution religieuse de notre quartier. J’aimerais en faire 
de même si le temps me le permet avec une activité d’arts plas-
tiques », témoigne Samuel. 
 

Une chaîne de solidarité qui prend de l’ampleur 
Un mois après les événements, le constat dressé par les acteurs de 
terrain est sans ambiguïté : « Le réseau de solidarité prend de 
l’ampleur, nous amène à entrer en contact avec plusieurs commu-
nautés, des églises, des fondations » précise Samuel qui parle 
« d’une action communicationnelle permanente face à l’inefficacité 
des autorités et d’une réponse institutionnelle insuffisante face à 
l’ampleur des besoins ». 
Au fil des jours, les initiatives locales s’organisent donc en un véri-
table réseau d’entraide. Des particuliers, des communautés reli-
gieuses, des associations et des fondations unissent leurs efforts 
pour répondre aux besoins les plus urgents. 

Dans ce contexte, les initiatives portées notamment par le collectif 

El Invernadero Cultural (groupe social et culturel local animé par 

une dizaine d’activistes sociaux, majoritairement des femmes) et 

Espacio Consenso (alliance d’organisations sociales et politiques, 

consacrée à encourager la mobilisation et l’organisation des sec-

teurs populaires dans le cadre d’une démocratisation du Venezuela 

et d’une reconstruction de la république) contribuent à maintenir 

une solidarité de proximité et à apporter une aide concrète aux 

familles les plus durement touchées. 
La mobilisation de la société civile a donc répondu, ces 2 derniers 
mois, aux besoins les plus urgents mais la tâche est encore im-
mense ! 
 
« Merci de tout cœur à INCA pour votre soutien. Notre peuple 

vénézuélien en a sacrément besoin en ce moment ! Fort heureuse-

ment la solidarité, aussi bien nationale qu’internationale, 

triomphe en ces heures si obscures et tragiques !  

Abrazos libertarios ! » Samuel 

         Caroline 
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Aujourd'hui, le 23 juillet 2026, l’Invernadero Cultural était présent avec Le 
Frente Norte de Caracas à l’intersection de la rue La Fé de la paroisse Alta-
gracia (Caracas) pour lancer un nouvel appel aux autorités municipales 
concernant leur totale inaction face aux milliers de personnes touchées et 
sinistrées dans la municipalité de Libertador, victimes des tremblements 
de terre du 24 juin dernier. En effet, ni la Mairie de Caracas ni le Gouver-
nement du District Capital n'ont répondu à notre paroisse La Pastora ni à 
la municipalité de Libertador sur le rapport des dommages subis, sur le 
nombre de morts et de sinistrés, sur le retrait des tonnes de débris qui 
remplissent les rues de la paroisse La Pastora en particulier, ni sur la récu-
pération, la réparation ou la démolition des habitations. Nous demandons 
une réponse de la part des autorités ! 

 

Des témoignages, des dons, … 

et enfin des sourires 

Samuel Bravo au cœur de 

l’action 

Documents transmis par Samuel au fil des jours 

Aujourd'hui, 10 juillet 2026, depuis la paroisse La Pasto- 

ra (District Capital, Venezuela), nous, l'Invernadero 

Cultural, le Frente Norte de Caracas et différentes orga-

nisations sociales au niveau national, lançons un APPEL 

URGENT aux autorités paroissiales, municipales et du 

District de la Capitale pour qu'elles poursuivent et ter-

minent les travaux de collecte des gravats commencés 

le mardi 7 juillet dernier. Dans de nombreuses rues, 

ruelles et intersections de La Pastora, des tonnes de 

gravats continuent de s'accumuler et menacent de 

paralyser la voirie et la circulation et d'obstruer les 

égouts de la paroisse. 
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Aujourd'hui, 21 juillet 2026, depuis la paroisse La Pastora (District 

Capital, Venezuela), la Serre Culturelle, le Front Nord de Caracas 

et différentes organisations sociales au niveau national, la voisine 

et membre de La Serre Culturelle, JOSEFINA PACHECO, lance un 

APPEL URGENT aux autorités paroissiales, municipales et du Dis-

trict Capital pour qu'elles terminent les travaux de RAMASSAGE 

DES DÉBRIS commencés le mardi 7 juillet dernier. Dans de nom-

breuses rues, ruelles et coins de La Pastora, des tonnes de débris 

continuent de s'accumuler, que les habitants ne peuvent pas 

mettre en sacs, et qui menacent de bloquer la circulation, le tran-

sit et les égouts de la paroisse. 

Aujourd'hui, 24 juillet 2026, à un 

mois de la tragédie vécue par notre 

peuple vénézuélien à cause des trem-

blements de terre du 24 juin dernier, 

notre Invernadero Cultural est tou-

jours actif dans la solidarité, prépa-

rant des sacs de produits de première 

nécessité destinés à une communau-

té du secteur Caraballeda de l'État 

Vargas. Témoignage de notre chère 

Keyla García, voisine du coin de la rue 

Santa Isabel (centre historique de la 

paroisse La Pastora de la Municipali-

té Libertador, Caracas) 

 Depuis la Serre Culturelle, ce 

19 août 2026, nous lançons 

un appel urgent aux autorités 

du Collège San Judas Tadeo 

(secteur Puerta de Caracas, 

paroisse La Pastora, Caracas, 

Venezuela) et à la Commis-

sion Présidentielle afin 

qu'elles répondent au danger 

imminent et à la situation 

d'urgence que présente la maison n°120, de San Rafael à Al-

cantarilla, appartenant à Madame Alicia Cabrera et à Mon-

sieur Francisco Cabrera, laquelle est sérieusement menacée 

par un mur affecté par les tremblements de terre du 24 juin 

dernier, appartenant au Collège religieux et qui risque de 

s'effondrer à tout moment sur la maison de ces voisins. Cette 

situation a été rendue visible médiatiquement à de nom-

breuses reprises, mais les autorités du Collège n'assument pas 

leur responsabilité, mettant en danger le logement et la sécu-

rité de ces habitants. 
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« Bonsoir, je m'appelle Yely Duarte, 

membre de cette communauté du 

bloc 4 de cette urbanisation. Nous 

lançons un appel urgent et néces-

saire pour que, s'il vous plaît, vous 

veniez étudier la situation. Au début, 

nous avons placé quelques étais, mais en réalité, nous n'avons pas 

eu d'autres conseils depuis, nous n'avons pas reçu de réponse con-

crète et nous nous sentons actuellement dans une situation d'ur-

gence, car en vérité, avec le temps qui a passé, les deux mois écou-

lés, nous n'avons toujours pas eu de réponse définitive. Nous ne 

savons pas quoi faire. Les gens passent actuellement la nuit dans 

des tentes, parce que nous avons besoin de protéger nos vies. Donc, 

l'appel est pour que vous nous assistiez, s'il vous plaît, de manière 

urgente et rapide avant que ces blocs ne s'effondrent complètement 

sur nous et que nous perdions tout ou les quelques affaires qu'il 

nous reste. Merci beaucoup. »                                                       

      Le 15/8/2026 

Mes très chères.ers amies.is d’INCA. Nous vous remercions, encore 

et toujours, pour votre soutien permanent.    

Celui-ci sera le dernier petit compte-rendu (avant le compte-rendu 

global et détaillé) par rapport à vos donations, suite aux tremble-

ments de terre du 24 juin dernier au Venezuela.   

Dans la dernière étape de ce soutien, qui a duré plus deux mois de-

puis le 24 juin, nous nous sommes concentrés sur deux aspects es-

sentiellement: 

 1) Un dernier achat de denrées de première nécessité, distri-

buées de manière personnalisée (c’est-à-dire sans passer par des 

tierces personnes, institutions religieuses ou autres), fondamentale-

ment aux familles les plus affectées sur notre localité, La Pastora (et 

non plus sur d’autres secteurs, comme El Junquito, Caraballeda, etc). 

 2) Le soutien direct à quinze  familles (dont une école mater-

nelle, “Los Periquitos”), situées fondamentalement à La Pastora, 

notamment d’un point de vue de l’achat de matériel de construc-

tion, mais aussi communicationnel, dans le but de visibiliser certains 

cas particulièrement graves.   

Je vous envoie, en vrac, quelques photos qui ne sont que le faible 

reflet et le témoignage de problématiques diverses et variées: la 

récupération de tuyauteries de gaz affectées par las tremblements 

de terre, la réception de matériaux de construction, particulière-

ment coûteux pour des familles à très faibles revenus, les destruc-

tions dans la maternelle “Los Periquitos”, la réclamation des habi-

tants du secteur Diego de Losada par rapport à l’inaction des autori-

tés, en particulier de la “Comission Présidentielle”, qui est censée 

centraliser les réponses aux situations d’urgence, etc.   

 

Je vous remercie encore, au nom de toute nos équipes, en particu-

lier celle de l’Invernadero, pour votre solidarité et votre précieux 

soutien. 

Expression de détresse au micro de Samuel 

Et un dernier message reçu de Samuel le 31 août : 
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Deux mois après le double séisme qui a affecté le Venezuela 
le 24 juin, le bilan est particulièrement lourd : 6 509 morts, 
16 740 blessés et encore des milliers de disparus. La popu-
lation est dans la précarité la plus totale. Ainsi à La Guaira, 
12 500 personnes hébergées sous des tentes, dans 28 cam-
pements, doivent affronter successivement la chaleur, les 
pluies battantes qui déchirent les toiles et faire face tant au 
manque d’hygiène et de sécurité qu’à l’absence de soins 
médicaux. L’eau est disponible une fois par jour, à 5h30, 
pour alimenter deux toilettes destinées à 400 personnes. À 
quoi s’ajoutent la défaillance de l’État et la diminution de 
l’aide humanitaire. 

Par ailleurs, cette catastrophe produit un effet dévastateur 
aux plans économique et social. Avec une hyperinflation 
galopante, le panier de course mensuel équivaut désormais 
à trois fois le salaire moyen tandis que la retraite de 130 
bolivars est descendue à 0,030 dollar à ce jour. Si l’État 
prend en charge le gros œuvre des travaux de réparation 
immobilière, il laisse le particulier supporter les travaux de 
réparation au quotidien… 

DES AVANCEES AU PLAN POLITIQUE 

Sous l’impulsion de Marco Rubio, ministre des Affaires 
étrangères de Trump et véritable régent du Venezuela, un 
« processus de réconciliation nationale » rassemblant pou-
voir actuel et opposition est aujourd’hui censé assurer une 
transition vers l’organisation de futures élections. Si les 
États-Unis refusent toujours la participation de Maria Cori-
na Machado, prix Nobel de la Paix, à cette concertation, ils 
ont autorisé le retour d’exil de Dinorah Figuera, ancienne 
députée, qui conduit la délégation de l’opposition, laquelle 
avait remporté le scrutin de 2015, alors rejeté par Maduro. 
La délégation du pouvoir actuel est menée par Jorge Rodri-
guez, président de l’Assemblée Nationale et frère de Delcy 
Rodriguez, présidente transitoire du pays. 

Les pourparlers entamés ont déjà produit des effets positifs 
puisque, après la libération d’une magistrate emprisonnée 
depuis 2009 sous l’ère Chavez, ce sont 131 prisonniers poli-
tiques qui viennent de bénéficier de la même mesure (il 
reste environ près de 300 prisonniers politiques).  

En outre, les deux parties de la négociation sont en accord 
sur la nécessité d’une réforme judiciaire et se sont unies 
pour demander la récupération des fonds gelés au 
Royaume Uni, en application des sanctions prises sous l’ère 
Maduro. 

LE FRUCTUEUX PACTOLE DES ETATS-UNIS 

L’enjeu majeur de l’intervention militaire des Etats-Unis au 
Venezuela le 3 janvier dernier, marqué par l’enlèvement de 
Maduro et de sa compagne, c’est bien sûr, celui de la ges-
tion des activités pétrolières du pays. Depuis, les Etats-Unis 
assurent le contrôle de cette gestion dont les ressources 
abondaient jusqu’alors les escarcelles de la Chine, de la 
Russie et de l’Iran. 

Pour preuve, Trump vient d’annoncer la conclusion d’un 
accord avec le gouvernement de Delcy Rodriguez par lequel 
le gouvernement États-unien impose sa mainmise sur le 
pétrole vénézuélien par la ponction de 65 milliards de ba-
rils, doublant ainsi la masse de ses réserves, le développe-
ment de 17 champs stratégiques moyennant un investisse-
ment de plus de 100 millions de dollars. En contrepartie, le 
Venezuela percevra 209 milliards de dollars pour panser ses 
plaies et revenir à une situation économique moins désas-
treuse. Au passage, le consommateur des Etats-Unis va bé-
néficier d’une sensible réduction du prix de l’essence à la 
pompe, Trump misant notamment sur cette mesure pour 
assurer sa réélection aux Midterms de novembre prochain.   

                                                                                          Gérard 

Où en est le Venezuela aujourd’hui ? 

P
.G
. 

Les secteurs 

d’intervention 

de Samuel 

La subdivision territoriale de Caracas repose sur : 
 - Le District Métropolitain de Caracas au centre. 
 - 11 municipalités périphériques dans les États de Miranda et Vargas. 
 - Des paroisses civiles à l'intérieur de chaque municipalité. 
Une organisation en cinq divisions métropolitaines pour la planification et la gestion 
urbaine. 
Cette structure reflète la complexité d'une grande agglomération urbaine qui s'étend au
-delà des limites administratives strictes de la capitale. 


